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Fontaine, 1917
œuvre signée R. MUTT 1917 présentée au 
Salon des Indépendants à New York en avril 
1917, puis refusée par le comité directeurice 
le 9 avril. Le 11 avril, Marcel Duchamp écrit à 
sa sœur Suzanne : « Une de mes amies sous un 
pseudonyme masculin, Richard Mutt, [a] envoyé 
une pissotière en porcelaine comme sculpture ». 
Cette amie est sans doute Elsa von Freitag 
Loringhoven (1874 - 1927), poétesse et artiste 
dada, la plus dada des dadas, dont Marcel 
Duchamp se serait approprié le geste et 
aurait inventé le récit de sa création.
photographie : Alfred Stieglitz
devant un détail de The Warriors de Marsden Hartley
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12 juillet 1874
naissance d’Elsa Plötz (E.P.) en Allemagne prussienne, 
aujourd’hui Swinoujscie en Pologne

1887
naissance de Marcel Duchamp (M.D.)

1893
E.P. arrive à Berlin à 19 ans, fréquente l’artiste transgenre 
Melchior Lechter

1901
E.P. épouse August Endell (A.E.), architecte art nouveau. Elle 
devient Elsa Endell (E.E.) 

1902
E.E. démarre une relation avec Felix Paul Greve (F.P.G.) (1879–
1948)

1904
divorce de E.E. et A.E. E.P. écrit des poèmes et vit avec F.P.G.

1905
publication de Fanny Essler de F.P.G. Le contenu de ce roman a 
été fourni par E.P.

1907
E.P. et F.P.G. se marrient. E.P. devient Elsa Grève (E.G.)

1910
arrestation d’E.G. pour cause de travestissement en compagnie 
de F.P.G. Le couple est relaché par la police

1912
M.D. peint Nu descendant un escalier et crée Porte bouteille

1913
E.G. épouse le baron Leopold von Freytag-Loringhoven à New 
York et devient Elsa von Freitag-Loringhiven (E.v.F.L.) E.v.F.L. 
crée Enduring Ornament à partir d’un anneau trouvé dans la rue 
en route pour son mariage
M.D. crée Roue de bicyclette

1914
L.v.F.L. rentre en Allemagne, est capturé par les français et se 
suicidera en prison en 1919
E.v.F.L. reste à New York et devient modèle vivant

juin 1915
M.D. arrive à New York

1915 > 1916
E.v.F.L. et M.D. habitent le même immeuble au Lincoln Arcad 
Building, Brodway 147, New York

1915
film co-réalisé par M.D. et Man Ray (M.R.) (1890 - 1976), Elsa, 
Baronne Von Freytag-Loringhoven rasant ses poils pubiens. Pellicule 
détruite pendant le développement

5 décembre 1916
création de la Société des Indépendants par 21 co-directeurices 
dont M.D., Walter Arensberg et Morton Schamberg

1917
sculpture God de E.v.F.L. attribuée jusque dans les année 90 
uniquement à Morton Schamberg (1881 - 1918) dont elle aurait 
été la seule sculpture de sa carrière de peintre et photographe. 
God est un assemblage de sections de plomberie soclée sur une 
boîte à onglet. God est sans doute une sculpture de E.vF.L. et 
photographiée par Morton Schamberg

février 1917
un urinoir renversé (Fontaine) est déposé au Grand Central 
Palace, sur Lexington Avenue pour le Salon des Indépendants. 
Il est signé R.MUTT 1917. Il est envoyé à la galerie d’Alfred 
Stieglitz (1864-1946), au 291 Fifth Avenue, et photographié 
devant la peinture The Warriors (1913) de Marsden Hartley 
(1877–1943) dont Alfred Stieglitz a les toiles à la suite de son 
exposition du 22 janvier au 7 février 1917 dans sa galerie. La 
scultpture porte une étiquette sur laquelle figure l’adresse le 
nom de Richard Mutt et une adresse. À cette adresse réside 
également Louise Norton (L.N.) (1890 - 1989)

6 avril 1917
entrée en guerre des États-Unis contre l’Allemagne

9 avril 1917
le Salon de Indépendants refuse l’urinoir (Fontaine)
M.D. démissionne du comité de direction

11 avril 1917
lettre de M.D. à sa sœur, Suzanne Duchamp, vivant à Paris : 
«Raconte ce détail à la famille : les Indépendants sont ouverts ici avec 
gros succès. Une de mes amies sous un pseudonyme masculin, Richard 
Mutt, avait envoyé une pissotière en porcelaine comme sculpture. Ce 
n’était pas du tout indécent, aucune raison pour la refuser. Le comité 
a décidé de refuser d’exposer cette chose. J’ai donné ma démission et 
c’est un potin qui aura sa valeur dans New York. J’avais envie de 
faire une exposition spéciale des refusés aux Indépendants. Mais ce 
serait un pléonasme ! Et la pissotière aurait été « lonely ». à bientôt 
affect. Marcel»

mai 1917
publication dans la revue The Blind Man d’un article de 
L.N.  The Richard Mutt Case qui soutient la qualité d’œuvre de 
Fontaine.

1918
publication de poèmes de E.v.F.L. dans The Little Review. Une 
trentaine de ses poèmes y seront publiés pendant 7 années

FONTAINE, 1917
CHRONOLOGIE DES FAITS
POUR L’ERRATUM
liste établie par Camille Bondon
version de travail - 26 août 2023



autour de 1920
photographie par M.R. d’E.v.F.L. travestie en homme et de M.D. 
en femme (Rrose Sélavy)

avril 1921
publication de la revue New York Dada, entièrement conçue 
par M.R. et M.D. Y figurent des images de E.v.F.L. avec les 
accessoires de la photographie de M.D. en Rrose Sélavy

1923
E.v.F.L. retourne à Berlin. Elle vend des journaux dans la rue

14 décembre 1927
décès de Elsa von Freitag-Loringhoven par asphyxie au gaz 
dans son appartement parisien

1935
André Breton réouvre l’affaire Fontaine et l’attribue à M.D.

1941
1re version de la boîte-en-valise de M.D. où figure l’urinoir en 
version miniature ainsi qu’une vue d’atelier de 1917 où Fontaine 
est présente par incrustation photographique

1950
un galeriste chine un urinoir et demande à M.D. de le signer

1963
M.D. fait éditer 12 copies de l’urinoir

octobre 1968
décès de M.D

1983
publication de la lettre du 11 avril 1917 de M.D. à sa sœur 
Suzanne Duchamp

1992
publication d’une première biographie d’E.v.F.L.

2002
publication de la biographie de E.v.F.L. par Irene Gammel. Elle y 
mentionne E.v.F.L. comme candidate la plus probable de l’amie 
femme sous un pseudonyme masculin dont parle M.D. dans sa 
lettre du 11 avril 1917

14 décembre 2006
publication d’un article de Jacques Caumont dans Libération 
« A Dada sur l’urinoir de Duchamp » où il mentionne E.v.F.L. 
comme autrice de l’urinoir, dans une tribune au sujet du procès 
contre Pinoncelli qui a vandalisé Fontaine et en revendique une 
co-paternité

2011
publication de Body Sweats: The Uncensored Writings of Elsa von 
Freytag-Loringhoven, premier recueil anglais de ses poèmes, 
publié à titre posthume par MIT Press, édité par la biographe 
d’E.v.F.L., Irene Gammel avec la poétesse et professeure 
canadienne Suzanne Zelazo.

1er novembre 2014
parution d’un artice de Julian Splading et Clyn Thomson dans 
The Art Newspapper «Did Marcel Duchamp steal Elsa’s urinal ?»

2015
exposition A Lady’s Not a Gent’s curatée par Glyn Thompson 
et Julian Spalding, avec le directeur du Glasgow Museums au 
Summerhall

22 août 2022
publication d’un artice de Camille Paix dans Libération « Elsa 
von Freytag-Loringhoven : l’urinoir et la baronne qui sort Duchamp »

27 août 2022
conversation lors du Festival SETU (Elian, France) avec Liza 
Maigan à la suite de la lecture de l’article de Camille Paix. Nous 
fantasmons alors la publication d’un erratum pour corriger les 
livres comportant une mention de Fontaine, 1917

26 juillet 2023
conversation lors des mardis avec Sarah Deslandes. Je lui 
évoque cet erratum, resté à l’état d’idée. Sarah est enthousiaste 
à l’écoute de ce récit. Son enthousiasme me donne l’envie et 
l’énergie de reprendre l’enquête, la publication et diffusion de 
cet erratum


































































